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es «If iiiiiicnii (luiiH une lisii'Cc (ifi'ii|iciit ,cn |i|iiii.h
ct'l'taiii iiuinliiT (Ir liuiid

ilo stnitiliciitioii d'iiu .scliistr aririlnix n.iii^c vif. I-

K'''"''''^''' "^ recoin (•!•( par (lu .scliintoar^^'ili-ux vt calcaritV'rt' nnij-'t' et du

1' M' liiiiii ( 'St

d( aire, tandis (|iraii-dcssiiiis il y a du (.•oiijîlonit'i'at (Hic l'un tromc aussi

l'ii lits piiissaiil dans le ruisseau xolsiii. A un <'iidrnit, iiiit> luiiidn de
«•((iitfloiiu rat follet' iiile vient entre le seliiste et le liMlierai.

Itcnilcitii'iil, Ol I a eoi iiiiieiicé à ex[)loili!r ces niiiics ou 1S,S0. Eu IHSj, on a ex|MÎdié

eiiMron 70 tonnes, et l'annéo suivante f)'.) tonnes d'exeellent minerai aux

Mn Kiiiiliinli-

rio.

Ktiits (Iiiis, où on remploie dans la préiiaration du eldorure dont on se

sert, pour faire de la poudre à l.laiiehir, iiour d.'eolorer le wiro et à
d'autrt's usages. Il est exempt de fer et reniar(iualilement luir. l'iio

.Vu'hml'n'r
""'l'y'^'' '''"•' •'«•liantillon de la mine de .Morrison a donné à M' Adams*
!>I84 j)our eent de dioxyde de mani,'anèse, seulement I li pour cent d'oxyde

ferriquo, et 2-!)| pour cent de résidu insolulile. D'autres analyses sont

doniK'cs par ^b Adams, mais sans indication (k; la inin(> d'où pr>i\ienncut

les écliantillons, dans le rapport di^ lf<7'J-S0, p. \X n. l'ar suite de la

hausse eonsideraliN^ du jirix du nianf,'anèse, l'on es|(ère ipie ces mines
de\ ieiidronl très lémmiératives

; et il n'est pas improhaMe ipie l'on en

découvre d'autres ,i,'isements t',tjalemeiit riches ailleurs, associt's à ces

roches. L'exploitation se fait à ciel ouNcrt et dans des tunnels, et M'
Moseley a l'intention d'installer une luiichino à vaiasur pour ré)(uisenu'nt

de l'eau et le lialai,'e.

Des échantillons de man,i,'aiièse lii leux du ( iraud lla\ re (A'/// //nr/xir),

île lioularderie, ont vW- analysés jiar .M' A(lams,t dont hv meilleur conte-

luiit L'")-4J pour cent de dioxyde de man^fanèse et :>:>-."i:! pour centd'eau.

Gali'Ui'.- .\iiisi (pie nous l'avons déjà dit, lieaucoup de calcaires carlio-

nifères infi^ricurs contiennent des traces de .galène, mais les tentatives

réitérées faites \m\\v dt'vclopper (piel(|ues-uiies de celles (pii paraissaient

promettre le plus n'ont abouti (ju'à des dcsajipointements. Sur la colline.

,M(u-Kin-ic su.l-
'''"'^- '* ^'"i'"'ini McVarish, .Mari^arie Sud-Oui-st, l'une de t'es ctuiches de

calcaire est remplie de menues veines de spath calcaire et de (|Uart/., dans

leH(]iielles on trouve de pt^tites traces de yalciie. A la liaie de l'Iaisaiice,

})rés de l'cmliouchure de la rivière .Macken/ie, de la meulière <piartzeus(^

,i;ris(' avec plaques du i,'rès verdâtre et rou.yeâtre à i(rains tins, est associée

à un calcaire yris foncé et hrunâtre, très bitumineux, veiiu' de spath cal-

caire. Ces veines renferment de la j,Mlène, (jui est aussi di.sséminéo dans

le calcaire et la meulière. Ces roches ne s'étendent pas hien loin à l'inté-

rieur, mais .sont entourées par le ;(neiss .sous-jacent. La galène se trouve

.surtout dans doux veines de ï^)\ et '^ jiieds de puissance, respecti\cment, et

un puits de 15-20 i)ieds a été fonci' sur chiicune d'elles. La galène contient

Ouest.
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